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tendre comme «science de l'Etat» - avec des conceptions divergentes voire incertaines
coi'ncidant avec la difficile construction de l'appareil d'Etat republicain - ou comme
«science des questions politiques» dont l'objet meme serait tributaire d'une actualite
sans cesse mouvante: questions parlementaires, sociale, coloniale?

L'ouvrage s'acheve sur une monographie d'histoire intellectuelle restituant la genese
de l'ouvrage, celebre aujourd'hui, d'Andre Siegfried (1875-1953) qui n'eut pourtant
alors aucun succes, mais constitue un indice precieux dans l'histoire ici reconstituee.
Ce livre novateur et quasi unique en son genre en 1913, P. Favre le qualifie d'«hybride»,
parce que tenant ä la fois de l'ceuvre de science, de l'essai politique, du tableau geographique

et de la recherche de sociologie qui ne dit pas son nom, faisant appel ä la
statistique decomptante et ä la cartographie - et ä sa capacite demonstrative -, sans
s'interdire de recourir ä une psychologie des peuples mal assuree et ä des notions
d'ordre moral, et d'attribuer au phenomene observe une eontinuite - qui sera contes-
tee. De plus l'ouvrage est ä considerer non comme fondateur de la geographie electorale,

mais comme formulant, au moyen d'une combinatoire originale, une theorie du
comportement electoral dont le degre de scientificite - ö Popper - fut attestee par les
refutations dont eile fut l'objet: qu'on pense ä P. Bois et ä ses Paysans de l'Ouest. Enfin,
d'une contribution situee au confluent de l'observation scientifique et de la pratique
politique, au «ton si particulier, ä la fois lointain et engage, personnel et objeetif»,
P. Favre en vient ä constater, etude faite, que, faute «d'un champ scientifique suseep-
tible de donner la repartie ä l'auteur», eile fut «sans antecedent et sans posterite», et
qu'elle demeure aussi exceptionnelle dans l'itineraire meme de son auteur qui s'etait
montre d'abord geographe et, apres cette oeuvre politologique, le redevint. Ainsi
l'oeuvre de P. Favre, qui illustre une certaine maniere d'histoire intellectuelle des
sciences sociales, aboutit ä conclure que la science politique, «science orpheline», «sans
pere fondateur», paradoxalement, put se faire une petite place au soleil notamment par
«l'addition de mediocres recherches» qui «finit par produire quelque chose qui
commence ä etre une science».

Lausanne Jean-Pierre Aguet

Christophe Charle, Naissance des «Intellectuels». 1880-1900. Paris, Editions de
Minuit, 1990. 271 p. (Le Sens commun) ISBN 2-7073-1331-9.
En France, aujourd'hui, on ne publie plus guere integralement les theses de doctorat

ä raison de leur ampleur souvent massive et/ou de leur degre eleve d'erudition sinon de
sophistication: on ne donne plus au public que des textes remanies sinon raecourcis ou
simplifies et souvent prives de leur apparat savant. Dans le cas de Christophe Charle, le
Probleme se complique: une these publiee, fragmentee et remaniee: apres Les Elites de
la Republique. 1880-1900 (1987), l'ouvrage ici recense. Celui-ci, s'il peut se lire seul,
participe neanmoins d'une conduite de recherche, d'une problematique d'ensemble
qui ne devient peut-etre completement perceptible qu'ä la condition de joindre ä ces
deux morceaux d'autres pieces1 encore, le tout - sans doute inacheve - constituant une
sorte de puzzle scientifique patiemment construit depuis des annees par un chercheur
perseverant et perspicace. Cette maniere de travailler entraine que les ceuvres elles-
memes se trouvent aussi construites ä la maniere d'un puzzle, car elles imbriquent des
resultats de recherches qui, si elles sont methodologiquement differentes, empruntant
notamment ä P. Bourdieu et ä V. Karady nombre d'optiques et de notions, visent
toutes, en se combinant, ä rendre compte du probleme travaille et dans sa complexite et

1 Voir notamment: «Champ litteraire et champ du pouvoir: les ecrivains et l'affaire Dreyfus»
dans Annales ESC, mars-avril 1977, pp. 240-264; La Crise litteraire ä l'epoque du naturalisme,
roman, theätre, politique. Paris, Presses de l'Ecole normale superieure, 1979.
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dans sa globalite, celui des elites francaises, de leurs compositions sociales, de leurs

dynamiques de changement ä la fin du XIXe siecle dans les champs qu'elles impliquent
et transforment.

Point de depart apparent ici, surtout repere quasi oblige: le «Manifeste des intellectuels»

de 1898 qui signifie qu'un groupe socialement caracterisable se reclame

conjointement de trois droits: «le droit au scandale..., le droit de se liguer pour donner

plus de force ä sa protestation le droit de revendiquer un pouvoir symbolique». Le

point de depart reel de Femergence des «intellectuels» comme «communaute politique
et sociale globale», une analyse genealogique permet de le situer au moment^ oü, au

philosophe des lumieres, au poete du romantisme, ä l'artiste de l'art pour l'art, au

savant du scientisme, qui, tous et l'un apres l'autre, ne beneficierent d'une «autorite

morale qu'individuellement», se substituerent les «intellectuels» qui ne prirent «leur

importance qu'ä plusieurs».
Une etude de morphologie sociale indique les variations de structure de cette collec-

tivite nouvelle qui se modifie de par une augmentation numerique et un bouleversement

des hierarchies. D'oü la transformation de nature du champ intellectuel, en phase

de crise dans les champs respectivement politique - alors que se construit la
Republique non sans cahots - et litteraire de par la transformation des conditions materielles

et morales du travail et de la produetion intellectuels. Transformation mesuree au

moyen d'une etude statistique complexe dont, seuls, les resultats apparaissent en

tableaux düment commentes dans le texte et permettant de suivre l'expansion
progressive du champ intellectuel et les tensions qui s'y manifestent et vont ä la longue

conduire les «intellectuels» ä «un regroupement en camps opposes» qu'on observe

nettement au moment de 1'Affaire Dreyfus, mais dejä visible anterieurement, ä «la

pretention ä l'autonomie par rapport ä d'autres institutions», et ä «une competition
objeetive, comme toute elite detenant du pouvoir, avec les autres elites legitimes».

Toute une part de l'ouvrage est des lors consacree ä l'etude de cette confrontation
entre elites: les intellectuels, «qu'ils defendent l'elite fermee ou gardent le souci de l'elite
democratique ouverte fondee sur le merite,... ont la meme conception elitiste de leur

fonction dans les deux camps». Se constitue ainsi progressivement ce qu'on peut

appeler un «parti des intellectuels» dont le developpement et les pratiques peuvent etre

saisis ä hauteur des manifestes qui furent leur moyen privilegie d'autoproclamation
collective: fönt l'objet d'analyses fines les petitions, en 1889 pour L. Descaves, pour
Jean Grave en 1894, mais aussi les enquetes de J. Huret en 1891 et le «referendum» de

1893 de la revue L'Ermitage. Ce «parti des intellectuels», l'auteur le suit de la meme

maniere au travers de l'affaire Dreyfus, ce qui permet de deceler, de groupes violem-

ment opposes, les compositions et lignes de clivages, mais aussi de mesurer, pour deux

categories au moins oü les sources le permettent - universitaires, hommes de lettres - le

degre et l'intensite d'engagement: «intellectuels» de gauche, «intellectuels» de droite,
mais aussi «intellectuels» intermediaires, ce qui signifie clairement que «l'affaire

Dreyfus est... bien aux sources des ideologies modernes de la gauche et de la droite et de

leurs sociologies en partie mythiques et en partie reelles».

Ouvrage donc qui, d'une part, milite pour une histoire des intellectuels, armee de

theories et de methodologies complexes, raffinees, qui s'articulent, et recuse les

approches heroisantes ou denigrantes, se limitant ä des secteurs trop restreints ou ä une

optique de stricte histoire politique; qui, d'autre part, propose que les theses defendues,

postulant une originalite francaise, se trouvent mises ä l'epreuve dans une «etude

comparee des intellectuels» dans la longue duree et dans l'espace europeen», tout en

notant que «cette histoire ne peut pas etre tout ä fait une <histoire froide»>: «sur le plan
de l'ethique professionnelle, les intellectuels dreyfusards, dans leur recherche de la

Verite, restent des modeles pour aujourd'hui».

Lausanne Jean-Pierre Aguet
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